
menté, riche en petits faits historiques inédits, qui sera souvent
,consulté, et de nature à faire du bien.

Nous lui souhaitons donc l'accueil bienveillant qu'il mérite, et
nous prions l'auteur d'agrée! nos sincères félicitations.

D. G.

Guillaume II et la Palestine

Un journal observait dernièrement que les révolutions arri-
vent toujours à point chez nous pour permettre à l'Anglais de
s'enrichir à nos dépens : 1789, 1798, 1815-1848, 1870, 1877.
Toutes ces dates jalonnent la marche de l'Anglais partout où
il nous a supplantés. C'est ce qui se vérifie encore aujourd'hui;
l'affaire Dreyfus est venue fort à propos pour détourner notre
attention des manœuvres des Anglais en Afrique et de celles
des Allemands en Orient. Ce qui montre une fois de plus lei
intelligences que l'étranger a et entretient chez nous depuis
plus d'un siècle par les sociétés secrètes qui ont juré l'anéantis-
semrent de la France, comme elles ont juré l'anéantissement de
la papauté.

Le voyage de Guillaume en Palestine est annoncé et préparé
depuis près d'un an. Il a, au point de vue politique et reli-
gieux, une importance d'une gravité exceptionnelle. Au point de
vue politique, il veut nous ravir le protectorat dont nous jouis-
sons depuis tant de siècles; au point de vue religieux, Guillaume
II se présentera à Jérusalem avec tout l'éclat et la pompe impé-
riale, en qualité de souverain pontife du luthéranisme (1). Il se
fait accompagner de tous les princes protestants et de tous les
ministres luthériens en renom pour inaugurer un temple luthé-
rien à deux pas du Saint Sépulcre. Pour cette inauguration, il
a choisi l'anniversaire de la confession d'Augsbourg, 31 octobre,
jour du triomphe du luthéranisme en Allemagne.

Il va à Jé-usalem en ami d'Abdul-Hamid, et l'escorte turque
qui se joindra à son escorte allemande pour lui faire honneur
sera commandée par le général Schakir-pacha, chef du cabinet
militaire du sultan.

Celui-ci veut faire une réception magnifique au souverain
allemand qui l'a couvert de sa protection lors des massacres

(1) S. R. de Cambi'ai.
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